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duite des le titre ä la signature de son imprimeur,
M. F. Blanchard, si connu dans le canton, comme edi-

teur d'excellentes publications nationales, tel les que le

Conservaleur suisse, le Dictiönnaire geographique de la

Suisse, de nombreux ouvrages d'enseignement, et, ne

vous en deplaise, de XAlmanach de poche, avec ses

signes cabalistiques en regard desquels nos paysans ins-

crivent la date oü la vache fera son veau

Mais revenons ä notre feuille. Un jour, le bruit se

repand qu'elle est indisposee par suite d'une grosse

peur et que son existence est compromise. Ses

nombreuses protectricess'emeuvent, lui donnent mille mar-

ques de leur atlachement, renouvellent leurs abon-

nements, lui en procurentde nouveaux, el font si bien

que l'indisposition qui n'etait qu'apparente devinl reelle

par une indigestion d'annonces dont la pauvre feuille

se soulagea, il est vrai, par de frequents Supplements.

La feuille d'avis de Lausanne etait dejä tres repan-
due, mais depuis cet evenement, il n'est pas un cafe,

pas une pinte oü eile ne soit lue, pas un magasin, pas

un boudoir oü eile ne se montre radieuse pres de la

corbeille ä ouvrage et de l'etui ä lunettes.
Consolez-vous donc, Mesdames, votre journal se

porte bien. L. M.

Les forages artesiens dans le Sahara.

Les forages artesiens, dejä executes ou projetes pour
l'avenir dans les diverses parties du Sahara algcrien,
sont appeles ä produire une veritable revolution dans

l'etat social des populations de ces regions. C'est surtout

dans la province de Constanline que ces utiles
travaux ont recu, dans ces dernieres annees, une remar-
quable extension. Cinquante fontaines artesiennes ont
ete creusees dans l'Oued-Rir, le Sahara oriental et le

Hodna. — Dans l'Oued-Rir, 30,991 palmiers, 1,020
arbres fruitiers, des legumes de toutes especes ont ete

plantes dans 1047jardins nouveaux; des oasis en rui-
nes se sont relevees; deux villages ont ele crees dans

les solitudes du desert.

Les terres feiiiles du Hodna, arrosees par les fontaines

jaillissantes, seront un jour le diamant de la colo-
nisalion europeenne. Tous ces forages ont ele faits par
les soldats de l'armee d'Afrique. Si l'on complete cette

oeuvre par des barrages et des bassins de retenue, par
tous les moyens au pouvoir de l'homme pour amenager
les eaux, pour en augmenter le volume el les distri-
buer ä la surface du sol, on aura prepare la Solution

du grand et difficile probleme de la colonisation, en

trouvant place pour les Europeens et les indigenes, en

les dotant des conditions principales de la richesse, car
l'eau est dejä et sera la plus grande richesse de l'Alge-
rie. — Les indigenes ne pouvaient demeurer insensibles

ä ces bienfaits; les denominations significalives
qu'ils ont donnees aux puits artesiens temoignent de

leurs sentiments ä cet egard : Fontaine du General,
fontaine du Bonheur, etc.

Dans la province d'AIgcr, celte question a egalement
fixe la preoccupalion de l'administration. Depuis 186
deux puits artesiens ont ete crcuses sur la route d'Alger
ä Rovigo ; la profondeur d'un de ces puils esl de 134
metres, et distribue par minule plus de 600 lilres d'eau
jaillissante.

Tous ces travaux font entrevoir une brillante
perspective : le Sahara conquerant dans le monde enlier le
monopole du coton.

On ne s'attaque pas impunement aux vieilles choses.
Notre article inlitule: Une fete villageoise, publie

dans le precedent numero du Conteur, a excite l'indi-
gnation d'un grenadier de reserve religieusement atta-
che aux costumes militaires de l'ancienne ordonnance

que nous nous sommes permis de critiquer. Comme
on le voit par l'epilre suivante, il se del'end en bon
soldat.

Ville ä Bouiquien ce 26 Mais de l'an de grasse 1865

ah Mescicu de la raidaction du Conteu vaudois

Mescieux

Jai pas labilude d'envoye de lettre au journau par-
ceque je n'ai pas ele instruie pour cella mai jai pas pu
me tenire de vous essepedie la cie presante que vous
enferre ce que vou voudret. Pourquoilesseque vous
tourne come sa en ridicule ce viailles raissepeclable
millisses aveque leux chacots qui ont des pipe et du
taba et tout plein d'affaire aveque dedan que vous ve-
netdirquille nous a tombe de littre dessus, dite voire
quessequessetquessa de littre j'ai demande au raigeant
de notre vilage qui ma raipondut que s'etai une me-
zure de rapassite que jean sait pa plu qu'avent, dans
tou les K i ne ma jamai tombe de chauses comessa sure
mon chaquot cnlendez vou et toute foie que je panse ä

mon serevice mirlitaire mon tieur Iraissaille de bonne
heure come dit la chanson, si vous aviez vu nos revu et
nos egsercissent mirlilaire dant nos belles maneuver
aveque nos muflelerie que l'on navet blanchi depis
troi jours aveque du blanc de gapionds et pi nos jurgu-
laire que l'on navet poutsse el repotsse que sa reluizai
tellement que sa fezait pleure Ie zieux que tout le
monde nou couriataient apres epi il fallait voire quand
Ion maneuvrait come sa alait fredinfrcda epi alorsse
voila que bon on alait 6 drapau parceque j'etai dans
les guerrenaguiers epi alorsse voilä que l'on comens-
sait ä boir un ver epi Ion retournai sur Bonmenon pour
faire les grande maneuvre aveque de la poudre que
mon pelairu fezet de rebondonnees de la metzance epi
alorsse voila que bon la music mirlitair queltäit tout
dans des panache aveque des clairinette qui nous jouait
des mouflerines ä faire solter uu ecouaisse il fallait
voire nos brave chasseux aveque leux belles epoleltes
el leux pompoms jones car on navet au moins de pom-
poms daus mon lems c'tai pas de galotzet de pompoms
come ä present quessa fait pique ä voire 6h que oui

que c'tait rude bau quand ce brave chasseux fesaient
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des coriatees quessa fesait fremi que Ion croyet toujou
qu'ils alaient tzezi par terre dans leux baillonelles epi

ils avaient de eornettes qui fezet toujou tu lu tu tu lu

quessa nou fezet erever de rire epi enfain alorsse voilä

que bon Ion fait forme le fessots et que Ion nous done

le repot d'une heur. Epi alorsse voila que bon ma

pbäme qui m'aporle la hourslifaille epi Ion va s'asseil-

ler dans les cottes de Bonmenon pour mange du boute-

fat aveque de la salade 6 lare que s'elai rude bon que
l'on s'en etai pifre ä tirelarcigaud aveque toute ma ma-

remaille qui etai venute voire le maneuvres, on aurai

manje plu lonlems si l'on navet pas senti de vilaine
chose ä cötte de nous. Epi alorsse voilä que Ion bat lc

rapelle pou recommence le maneuver que Ion ne se

praisse pas parceque l'on na encore soifepourun Ver.

Epi voila alorsse de petits crapiaux qui viene nous
embetter poure avoire de caretouche que voilalilpas
mon chacot qui tombe sur un que Ion croyet quille etel
aclaffe, il boelait tellemen que jai vite regagnie le rengs
voila que bon que Ion ma changet mon phusil que je
tempeltetan que Ion mo done 24 heur de sale de peau-
lisse epi que voila le boulefat et la salad qui me done

le hautiet que le licuxtenan me crie toujou silancedanle

ran, enfain voila que Ion fet le caret aveque le prefe qui
nous fet un biau dissecour que jai rien entendu aveque
ce geux de hottietque Ion fait encore une belle maneuver

epi enfain que Ion s'cnmodc pour parti.

Jean Potu.

qu'a fait toussecamp aveque honneur ö que oui allez

epi lc sondrebond et septra.

Voiei quelques notices interessantes sur la popula-
rite et la gloire dont jouit depuis quelques annees le

general Garibaldi, cc heros populaire de l'ltalie.
Depuis l'annee 1859, ISO vapeurs ont aborde ä Ca-

prera, oü jamais un navire ne s'arretait autrefois, et

plus de 10,000 personnes y ont etc debarquees. Quatre
vaisseaux napolilains portent le nom de Garibaldi; le

general est le parrain de 4500 enfants; 2000 garcons
ont recu son nom de bapteme. II a aeeepte, depuis
trois ans, des cadeaux d'une valeur de 15,000 ä

20,000 fr., et en a refuse pour passe un million de

francs. Les premiers consistent principalement en ins-

truments aratoircs. Le plus grand nombre de ces

cadeaux venaient d'Angleterre. Garibaldi est bourgeois
d'honneurde 90 villes, bourgs et villagcs, et president
honoraire de 120 societes differentes. II possede 21

epecS d'honneur, parmi lesqueiles 11 proviennent de

l'etranger. De plus, il a recu pendant ce laps de temps
plus de 5000 adresses d'admiration et de devouement
el a ecrit lui-meme 900 reponses; le resle a ete dietc et

signe par lui. Son revenu actuel est de 5000 fr., pro-
venant des amelioralions et du perfectionnement qu'il
a apportes k Ufr eulture de ses! terres de Caprera.

Une servante que recommandaient un air modeste
et un fichu sagement croise, se presente dans une
maison.

— Je suis tres-bonne pour mes domestiques, lui dit
sa nouvelle maitresse : toutes les semaines vous aurez
votre jour de sorlie; mais je vous previens que je vous
defends absolument de recevoir qui que ce soit, surtout
des militaires, comme faisait la fille que vous rempla-
cez.

— Oh! madame, pour qui me prenez-vous? fait
Jeannette en rougissant. J'ai horreurdu sabre.

Quelques semaines apres, la dame entrant un soir
dans sa cuisine, apereoit un desordre inaecoutume, voit
Jeannelte embarrassee, respire une vague odeur de

pipe, et pressenlant quelque histoire, ouvre vivement
une grande armoire tres-propre ä serrer les amoureux;
eile y trouve un süperbe caporal avec sabre au
cöte.

— Comment, malheureuse! s'ecrie-t-elle, apres ce

que vous m'avez promis, vous recevez des soldals!
— Mais, madame je ne connais pas ce monsieur

— Comment esl-il lä alors?

— Mon Dieu! madame, c'en est un qui sera reste de

l'ancienne! (Diogene.)

Deelaratlon d'un eleve dii conservatoire.
Je te parle en musique... oui, c'est moins rococo
Je voudrais mi mi re dans ton ceil qui flamboie,
Je voudrais pres de toi pouvoir faire do ckt

Et la do re toujours ce coeur qui fait ma joie.
Quand mes nombreux rivaux m'appelleront la si.
De toi seule toujours je resterai la mi,
Et tu do mi neras mes jours, 6 ma cocotte!
Oui, je serai do si la tes moindres desirs,
El si le beau Re mi veut troubier mes plaisirs,
Sur le sol le fa quin terminera sa note!

— Quand je sors le soir, disait un homme tres-
gros ä un de ses amis, je prends toujours mon nerf de

bceuf.

— Parbleu!... le plus difficile serait de le laisser
chez toi, ton air de boeuf.

Pour la redaction : H. Renou. L Monnet.

Iii Y 1 K-VT DE PARAITBE

RUE HALDIMAND, N°.

La raison et le christianisrne. Douze lectureS Sur l'existence
de Dieu, par Charles Secretan.— t beau volume in-12. 5 fr. SO

Le bonheur du peuple ou les experiences du pere Franeois,

— 1 joli volume in-16 60 C.

La femme de Cain et la premiere ville, broehure de 16 pS*

ges 15 c.

LAUSANNE. IMPRIMEME LARPIN.
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